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Madame, Monsieur. 

Fondé par Jimmy Guieu (écrivain, ufologue. parapsychologue, conférencier 

international) et par d’autres écrivains et chercheurs indépendants aussi 

différents et quelquefois contradictoires que Guy Tarade. Jean Y. Casgha. Eric 

Guerrier, Roger-Luc Mary. Alain Le Kern notamment l’Institut Mondial des 

Sciences Avancées (Loi de 1901) est un organisme de recherches 

pluridisciplinaires groupant des spécialistes mais aussi des profanes intéressés 

par ses travaux et qui, dans leurs régions respectives, peuvent lui apporter une 

aide précieuse à titre de correspondants (collecte d’informations et enquêtes). 

L’IMSA exerce ses activités dans les domaines les plus divers, d’une façon 

générale, dans tous les recoins où la Science Officielle refuse de s’aventurer : 

— Ufologie, qui est l’étude des Ovni et des contactés ; 

— Parapsychologie, dans son sens le plus large regroupant aussi bien les 

phénomènes de hantise, les réminiscences de vies antérieures, les lieux maudits 

ou maléficiés, la voyance, les sujets Psi ou (Psy) à effets P. K. tels qu’Uri Geller 

et J.P. Girard, etc… ; 

— Futurologie ; 

— Ésotérisme classique et néo-ésotérisme ; 

— Néo-herméneutique des traditions et religions ; 

— Archéologie sans barrières ; 

— Courants occultes de l’Histoire ; 

— Radiesthésie et ondes de forme, radionique : 

— Créatures énigmatiques (telles que Yéti, Sasquatch nord-américain, etc.) ; 

— Technologie de pointe en des domaines qui sont refusés par l’industrie-et 

les laboratoires de recherches officiels ; 

— Etc. 
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Outre ses travaux sur le territoire français, l’IMSA se propose d’organiser 

des expéditions et missions d’exploration dès que ses moyens financiers le lui 

permettront. Au nombre de ses projets figure aussi la constitution d’un Centre 

d’Études et de Recherches, avec laboratoires et séminaires ouverts à ses 

membres et occasionnellement au public. De même, seront organisés des 

voyages touristiques vers les hauts lieux mystérieux : Triangle des Bermudes, 

Mexique, Pérou, Indes. Philippines, Archipel des Carolines, etc. 

Un Bulletin de liaison sera publié bimestriellement suivi dès que possible par 

une revue documentaire. 

Dans tous les pays du monde libre, seront créés d’autres instituts, 

indépendants mais adhérant à la Charte de l’IMSA. 

En cette aube de l’Ère du Verseau, nous avons besoin de toutes les bonnes 

volontés pour mener à bien l’immense tâche que nous nous sommes fixée. 

Voulez-vous être des nôtres ?… Former peut-être un groupe dans votre région, 

un noyau, pour nous informer et faire les enquêtes préliminaires sur l’un ou 

l’autre de nos horizons de recherche ? 

Hors des interdits académiques, politiques et confessionnels, nous vous 

souhaitons alors la bienvenue au sein de l’IMSA. 

Le Conseil d’Administration. 

 

La Liberté de Recherche mène à ta Connaissance 

L’homme a, de tout temps, manifesté un intérêt profond pour le 

merveilleux et l’extraordinaire. Que ce soit dans l’Antiquité où il personnifiait 

les forces de la nature, au Moyen Age où sa religiosité le poussait à de longues 

quêtes sur le chemin des pèlerinages, ou de nos jours quand il se trouve 

confronté à des phénomènes que la science rationnelle ne parvient pas à 

expliquer Ce sens du merveilleux, cet attrait vers ce qui le dépasse vont 

constituer la motivation d’une recherche. Celle-ci a pris tout au long de 

l’Histoire de l’humanité le visage de doctrines, d’idéologies, de philosophies. de 

tentatives d’explication de l’univers et des forces qui le constituent, pour 

déboucher sur les découvertes. Tel est le cheminement de la Connaissance. 

Cette Connaissance a toujours été assujettie au degré d’avancement de l’homme; 

selon ses périodes d’obscurantisme ou d’éclaircissement, elle a été divulguée ou 

cachée, proscrite ou bien révélée, si bien que, pour un moment donné de 

l’Histoire — en l’occurrence, le nôtre — nous n’aurons accès qu’à une certaine 

forme de la Connaissance liée à des intérêts idéologiques, politiques, financiers. 

A tout moment de l’Histoire, on ne peut avoir accès qu’à une partie, qu’à un 

versant du monde qui nous entoure. Et pourtant, l’esprit humain, auquel nous ne 

reconnaissons pas de limites, peut appréhender une totalité ; c’est d’ailleurs ce 
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qui fonde le « moteur » de toute recherche, que celle-ci soit dirigée vers un but 

personnel, initiatique ou vers un but humanitaire et collectif. 

La recherche de cette Connaissance a pris, selon les raisons exposées plus 

haut, deux aspects principaux : le permis et l’interdit, le rationnel et l’irrationnel, 

l’officiel et le marginal ; en fait, selon la qualité des moyens d’investigation de 

cette recherche, ce que nous pouvons appeler le Connu et l’Inconnu. Ce dernier 

étant, comme notre soif de Connaissance, sans limites. Actuellement, cet 

Inconnu a pris le visage de l’Ufologie. de la Parapsychologie, des Civilisations 

disparues et inconnues, des questions que soulèvent les phénomènes de la 

divination ou, encore, d’une physique micro-vibratoire. Nous nous trouvons 

alors confrontés à un. ordre de réalité différent. Cet inconnu possède ses 

investigateurs ; ce sont ceux que la Science Officielle, permise (et qui se veut 

partagée par le plus grand nombre) nomme « chercheurs marginaux ». Ce sont 

soit des groupes soit des personnes qui, en fait, depuis toujours ont fait 

progresser l’Homme, car ce qui est connu a d’abord été inconnu. C’est dire le 

rôle de pionniers que remplissent ces chercheurs marginaux. 

Mais le corollaire de la marginalité, c’est l’isolement. Isolement qui 

produit un heurt avec ceux qui représentent le Connu. l’Acquis ; avec la Science 

Officielle. Si bien que notre époque oppose diverses formes d’inerties qui jouent 

le rôle d’étouffoirs vis-à-vis de la recherche marginale. Cette inertie prend le 

masque du rationalisme et du matérialisme contemporains. sous-tendus par les « 

intérêts supérieurs » financiers ou idéologiques, ceux-là même qui empêchent 

certaines recherches à l’intérieur d’organismes officiels en coupant les crédits ! 

Cette inertie est aussi celle des moyens d’information, aux mains de ces mêmes 

intérêts financiers qui. lorsqu’ils ne bloquent pas purement et simplement les 

résultats des recherches ou des découvertes, en travestissent les éléments ! 

La recherche marginale se trouve bien des fois confrontée à une véritable « 

conspiration du silence ». Cela peut aboutir à la Mort de l’Esprit. Un des 

résultats immédiatement perceptible est le fait que. dans les Sciences et 

Techniques on n’« invente » plus ; on découvre, on améliore, on perfectionne. Il 

devient bien difficile d’inventer un moteur à eau ; mais il est plus simple de 

perfectionner des moteurs qui utilisent des énergies déjà connues et dont l’usage 

profite à ces intérêts dont nous avions parlé. Alors, une nouvelle communication 

devient nécessaire, basée sur une motivation qui ne sera plus liée aux impératifs 

d’une époque assujettie à des groupes de pressions, mais au contraire sur le bien 

de tous. Nous vivons dans un monde où l’ignorance est un asservissement ; et 

l’exclusion dont est victime la recherche marginale produit un obscurcissement 

dans l’avancement de nos connaissances. 

Cette nouvelle communication proposée par l’Institut Mondial des Sciences 

Avancées sera d’abord une lutte contre cette conspiration du Silence. Répétons-

le : nous ne reconnaissons pas de limites à la recherche, ni même à l’esprit 

humain. Les barrières entre le Permis et l’Interdit doivent disparaître. Il ne s’agit 

pas de remplacer des systèmes par d’autres systèmes, mais d’élargir un champ 
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de conscience et d’investigation. Les marginaux que nous sommes disposent 

d’une « mentalité » différente, ni supérieure ni inférieure à leur contemporains, 

mais la vision que nous voulons totale, unifiée, synthétique de l’Univers et des 

lois qui le constituent, nous permet d’aborder des problèmes dont les résultats 

apporteront un devenir meilleur pour l’être humain. 

 

 

Charte
1
 

Article I. 

Ce que nous savons ne nous appartient pas. Les différents domaines de nos 

recherches nous amènent à mettre à jour des découvertes qui constituent un legs 

qui nous dépasse et nous traverse : nous n’en sommes que les transmetteurs 

Et nous avons le devoir de transmettre. 

 

Article II. 

Une découverte est « l’exclusivité de tous », sans léser pour autant, bien sûr, les 

intérêts légitimes de l’inventeur. Il ne s’agit donc pas d’un « communisme » de 

la découverte. Mais un travail ou une investigation correctement menée (c’est-à-

dire entrepris avec la connaissance que tout, dans l’Univers, se tient et est en 

relation), nécessite une communication entre les différents domaines de 

recherches. D’où la nécessité d’une libre information entre ces divers domaines 

et leurs respectives découvertes. 

 

Article III. 

Les investigations que nous pouvons entreprendre finissent toujours par 

intéresser la Science Officielle. Celle-ci, forte de son étude rationnelle et grâce à 

la puissance de ses moyens d’investigation, finit par déposséder les chercheurs « 

marginaux » (ou indépendants) qui sont les pionniers de ces recherches et qui se 

trouvent alors séparés et coupés de l’approfondissement de leur information. 

L’Institut faisant l’Union entre les chercheurs et groupes dits « parallèles ». se 

propose, face à cette dépossession. 

De sauvegarder et de protéger l’information et l’approfondissement de ces 

découvertes. 

 

Article IV. 

L’intérêt de la recherche est supérieur à toutes les querelles et les rivalités de 

dans, de personnes, d’idées ou de groupe. L’adhésion à l’Institut — et donc aux 

idéaux de la Charte — doit faire cesser tout contentieux entre les groupes ou les 

personnes, dès que cette adhésion est souscrite et acceptée par le Conseil 

d’Administration. 

                                                           
1
 Charte Mondiale conçue par Alain Le Kern, Rapporteur de L’I.M.S.A. 
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Article V. 

Nous déclarons ennemis de notre cause : l’ignorance, l’exclusion, l’intolérance 

et toutes formes d’ostracisme en général. 

 

Article VI. 

L’Institut se pose en face des autres groupes de recherche comme un lien et 

comme un lieu du rassemblement et de mise en commun des recherches et de 

leur résultat. Toute personne ou groupe adhérant à cet organisme conserve son 

identité et sa liberté d’action, mais ses rapports avec les autres groupes sont régis 

par l’esprit de la Charte. 

 

Article VII. 

La puissance d’action et de rayonnement de l’Institut est directement liée au 

nombre de ses adhérents et à la confiance que ceux-ci lui accorderont (cela est 

vrai aussi pour les émanations de l’I.M.S.A. qui verront le jour dans les autres 

pays libres). Le but de l’Institut étant la mise en évidence, la préservation et la 

transmission d’un legs (cf. Article I), cela ne sera possible que si les membres 

lui reconnaissent le pouvoir d’agir en face de la Science Officielle, de la 

conjuration du silence qui s’exerce sur des sujets interdits et de l’inertie des 

moyens d’information. 


